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CONTRIBUTIONS A LA FAUNE MALACOLOGIOUE 


DE MADAGASCAR, 


par M. Louis GERMAIN. 


vU ™., 


SUR QUELQUES ĎDULLINIDAE DE L'ÎLE DE MADAGASCAR. 


Le D" J. Lecexpre vient d'adresser au Laboratoire de Malacologie du 
Muséum d'histoire naturelle quelques Mollusques Pulmonés recueillis 
dans les cours d'eau des environs de Tananarive. Cette petite collection 
renferme, avec deux exemplaires du Limnaca (Radix) hovurum Tristram ®'. 
une très intéressante série de formes appartenant an genre Bullinns. 

Les Bezriwinar de l'ile de Madagascar appartiennent à deux sous-genres 
bien distinets : 


Le sous-geure Pyrgophysa, où se classent les Bullinus (Pyrgophysu) 
+ . ` . / O0] ‘hi 
Forskali Ehrenberg® et Bullinus (Pyrgophysa) Parayi Dantzenberg ”, 
tous deux trouvés aux environs ile Diégo-Suarez, 


®© Cf. Bulleun Muséum Hist. natur. Paris, XIX, n° 7. nov. 1913, p. 473-477 
et p. 437-481, pl. XIX; XXIV, 1916, p. 34-42, p. 43-54, p- 181-186 et p. 510- 
ban; XXV, 1010, pri. 

@ Trisrnin (H. B.), Note on some Freshwater Shells sent from Madagascar 
by J. Carpower (Proceedings Zoological Society of London , 27 janvier 1863, p. 61) 
[= Limnaea hovarum Smitu, Proceedings Zoological Society of London, 1882, 
p. 385]. Les exemplaires recucillis par le D7 J. Lecexone mesurent 21 (23) milli- 
mètres de longueur, 14 (13) millimètres de diamètre maximum, ġ 1/2 (g) milli- 
mètres de diamètre minimum; leurs ouvertures ont 11 (10 1/2) millimètres de 
hauteur sur ġ (8) millimètres de diamètre. Leur test est mince, fragile, d'un 
corné påle transparent, garni de stries longitudinales fines, onduleuscs, sauf au 
dernier tour du côté de l'ouverture où elles sont relativement fortes et inégales. 
Les bords marginaux de louverture sont réunis par une callosité blanche bien 
marquée. 

V EnRexserc, Symbole physicæ, Berlin, 183; (sans pagination), Moll., n° 3 
(dsidora Fórskalii) [= Physa Wahlbergi Knavss, Die Sùdafrikan. Mollusken, Stut- 
gart, 3818, p. 84, Taf. V, fig. 13: = Pyrgophysa Wahlbergi DAUTZENBERG, Jour- 
nal de Coùchyliologie, NUIT, Paris, 1804, p. 91, n° 17 elp. 102. n° 14 |. 

® Davrzex8erG (Ph.). loc. supra cil., 1891. p. 91, n° 38, etp. 103, n° 19, 
pi. DI, fig. 17 [Pyrgophysa Bavayi]. 
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Et le sous-genre Isidora, qui renferme les espèces que J étudie dans cette 
note. 


Ces espèces sont toutes remarquables par leur test fortement strié longi- 
tudinalement, et chez quelques-unes les stries très saillantes, lamelleuses, 
constituent de véritables petites côtes. Mais, entre ces deux modes extrêmes 
de sculplure, on trouve des intermédiaires fort nombreux. De plus, le ma- 
térie] réuni par le D" J. Lecexnre m'a montré combien la forme géné- 
rale de la coquille est variable chez ces Bullinus, et je ne suis pas très 
éloigné de croire que la plupart des espèces jusqu'ici décrites appartien- 
nent à une espèce unique, répandue dans les cours d'eau du centre et du 
sud de l'ile de Madagascar. Je discuterai ces faits à propos des Bullinus 
recueillis par le D” J. Lecexnre que je rapporte à denx espèces : 
Bullinus ( Isidora) liratus Tristram, et Pullinus (Isidora) madagascariensis 


Angas. 


Buruxus (Isibora) Lirarus Tristrau. 


(Fig. 8 à 11 dans le texte.) 


1303. Physa (Ameria) livata H. B. Tristram, Proceedings Zoological Society of 
London, p. 60, fig. àla même page [non : Physa lirata Moussox ® ]. 


1882. Physa lirata Suiru, Proceedings Zoological Society of London, p. 386. 


Coquille d'assez grande taille, de forme générale ovoïde, subtrigone ; 
spire composée de 4-4 1/2 rarement 5 tours à croissance très rapide, les 
deux premiers très petits, convexes, le troisième médiocre, convexe, mais 
légèrement méplan à la suture, le dernier très grand, formant presque 
toute la coquille, avec convexité maximum à la partie supérieure qui est 
nettement méplane contre la suture, bien atténué en bas: sutures très 


M Movssox (A.), Coquilles terrestres et Auviatiles recueillies par M. le D” Ar. 
SenLarrci dans l'Orient, Journal de Conchyliolone, XXH, Paris, 1874,p. 39, 
n° g [Physa (Isidora) lirata]. Le Bullinus liratus Mousson est une espèce appar- 
tenant au groupe du Bullinus (Isidora) contortus Michaud [Description GCoquilles 
vivantes, ete., Actes Société linnéenne Bordeaux, II, 1829, p. 268] dont les 
espèces sont très largement répandues en Afrique. Elle vit dans l’ Euphrate, notam- 
ment aux environs de Samava. En raison du double emploi que je signale ici, il 
est nécessaire d'attribuer un nouveau nom à l'espèce de la Basse Me i dé- 
crite par A. Moussox. Je propose le nom de Bullinus (Isidora) mesopotamien- 
sis Germain. Ce Bullinus, qui n’a jamais été figuré, se distingue facilement par 
les stries longitudinales costulées qui ornent le test. 


10. 
marquées, un peu profondes; ombilic en fente assez étroite; ouverture 
subpyriforme allongée, anguleuse en haut. sabanguleuse en bas: bord ex- 





lie. 8-9. Bullnus (Isidora) liratus Tristram. 


Environs de Tananarive [D" J. LecExdre]. X 8. 


terne régulièrement convexe; bord columellaire tordu, épaissi; bords mar- 
U d 

ginaux réunis par nne callosité blanche très marquée; péristome simple et 

tranchant. 
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2/3 19 





Test un peu épais, relativement solide, subtransparent, d’un brun imar- 
ron jaunacé vers le péristome. un peu olivâtre en hant des tours. Tours 
embryounaires très finement striés; autre tours garnis de stries longitu- 
dinales fortes, lamelleuses, saillantes, peu obliques, assez espacées, sub- 
égales, nn peu irrégulières, plus fines et plus serrées vers l'ouverture. 

Cette description correspond anx exemplaires de forme moyenne (fig. 8-9 
dans le texte). Mais le Bullinus liratus Tristram est une espèce polymorphe. 
Déjà le type, tel qu'il est figuré par H. B. Tristram (fig. 10-11, dans le 
texte), est plus globuleux, «truncato-ovatar et ne comporte que trois tours 
de spire. Or la forme générale de la coquille peut s'allonger, devenir ova- 
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laire avec un dernier tour presque subeylindrique (exemplaire n° 2 du 
tableau de la page précédente); les premiers tours de spire sont parfois 
plus élevés et la sculpture atténuée bien que restant toujours très marquée. 
L'espèce se rapproche alors du Bullinus madagascariensis Angas. 





Fig. 10-11. Bullinus (Isidora) liratus Tristram. 
Types de H. B. Tristram, grandeur naturelle. 


Lorsque la coquille devient plus régulièrement ovalaire, elle passe au 
Bullinus lamellatus Smith! qui n’est sans doute qu’une forme plus petite 
(longueur, 12 millimètres; diamètre, g millimètres) de l'espèce de H. B. 
TRISTRAM. 


Environs de Tananarive [J. Lecenore, 1919 |. 


Buzuixus (Îsibora) mapagascariENSIS Angas. 


1877. Physa madagascariensis Ancas, Proceedings Zoological Society of London, 
p. 528, pl. LIV, fig. 24-920. 

1882. Physa madagascariensis Smita, Proceedings Zoological Society of London, 
p. 386, pl. XAIT, fig. 18-19. 

1886. Physa madagascariensis Guessix, Die Familie der Limnaeiden, in Marrini 
et CaeuniTz, Systemat. Conchylien-Cabinet, I, 17, p. 282, n° 102, 


Taf. XL, fig. 6. 


Les récoltes du D" J. LeGExDRE renferment deux formes bien distinctes 
de cette espèce: une forme elata et une forme brevis, d'ailleurs reliées 
par de nombreux intermédiaires. 

La forme elata est une coquille ayant sensiblement le mème galbe que 
le Bullinus liratus Tristram, mais cependant un peu plus allongée. Elle se 
compose de 4 à 5 tours de spire, le dernier très grand , dépassant les 4/5 de 


W Syra (E. A.), A Contribution to the Molluscan Fauna of Madagascar, Pro- 
ceedings Zoological Society of Londonu, 12 avril 1882, p. 386, pl. XXE, fig. 14-15 
(Physa lamellata). Ce Bullinus a été recueilli par W. Jouxsox, à 20 milles de 
Fananarive. 

2) Le type du Bullinus liratus Tristram a été découvert par J. GainweLz, à 
deux journées de marche à l’ouest de Tananarive [H. B. Tristram, loc. supra 


cit., 1863, p. 60]. 


hr 


la longueur totale: ces tours sout subscalariformes et séparés par de pro- 
fondes sutures. L'ouverture est pyriforme allongée. anguleuse en haut et 
subanguleuse en bas. Le test est mince, fragile, subtransparent, corné un 
peu ambré: les premiers lours sont lisses: les autres sont garnis de stries 
longitudinales un peu fortes. mais non costulées, obliques, inégales et 
subonduleuses. Les dimensions principales sont les suivantes : longueur : 
17 1/2 millimètres: diamètre maximum: 12 1/2 millimètres; diamètre 
minimum: ġ millimètres; hauteur de l'ouverture : 11 millimètres; dia- 
mètre de l'ouverture: 7 millimètres. 

Celle forme rappelle les individus allongés du Ballinus livatus Tristram, 
mais la sculpture est moins accentuée. Elle est assez voisine de la coquille 
figurée par E. A. Smrtna (pl. XXT , fig. 19 seulement} comme Pullinus ma- 
daguscuviensis Angas. 

La forme brevis est beaucoup plus voisine du type tel qu'il a été figuré 
par G. F. Axéas. C'est une coquille très globuleuse avec un dernier tour 
très grand el ventru. La spire se compose de 4 à 5 tours à croissance 
extrêmement rapide, la dernière formant presque toute la coquille. Le test 
est transparent, mince, d'un corné ambré clair: il est garni de stries lon- 
gitudinales subplissées mais non costulées, plus fortement accentuées vers 
l'ouverture, Les dimensions principales sont les suivantes: longueur : 
19 1/2 millimètres; diamètre maximum : 11 3/4 millimètres; diamètre 
minimum : Q millimètres; hauteur de louverture : 12 millimètres; dia- 
mètre de l'ouverture : Ô 1/2 millimètres ©’. Je crois qu'il faut rapporter 
sans hésitation à celle forme brevis le Bullinus Hildebrandt Clessin è pro- 
venant ide Betsiloe, dans le sud de Madagascar ©. D'après la figure donnée 
par S. Cressy, c'est une coquille encore plus globuleuse, mais présentant 
les mêmes caractères que le Bnllinus madagascariensis Angas. Je crois, 
d'autre part, que la figure 9, Taf. XLIX de l'ouvrage de S. Gressin , esl pen 
exacte; elle correspond, du reste, fort mal à la description ®. 


M Le type tel qu'il a été figuré par G. F. Axças [ loc. supra cit., 1877, pl. LIV, 
fig. 2 a - 2 b] mesure: longueur : 16 millimètres; diamètre : 12 1/2 millimètres; 
hauteur de louverture: 12 1/5 millimètres; diamètre de l'ouverture : 6 1/2 milli- 
mètres. C’est une coquille très voisine de celle que je décris ci-dessus, mais plus 
fortement colorée. 3 

® Cressi (S.), Die Familie der Limnaeiden, in Mantısı et Cuneusitz, Sys- 
temat. Conchylien-Cabinet, 2° édit., 1, 17, Nürnberg, 1886, p. 351, n° 910, 
Taf. XLIX, fig. 9 (indiqué par erreur à la page 351 : Taf. XLVI, fig. 12) [Physa 
Hildebraudti]. 

®© Le type est au Musée de Berlin, il a été donné à cel établissement par 
HiLDEBRANDT. 

®© S. Cressıy donne à son espèce 14 millimètres de longueur et 9 1/2 mili- 
mètres de diamètre, ce qui correspond à une coquille beaucoup moins ventrue 
que celle qu'il figure. 
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Enfin, sous le nom de Bullinus obtusispirus, E. A. Smin a décrit et 
figuré une coquille de taille plus faible (longueur: 10 millimètres; dia- 
mèire maxiuum : 8 millimètres: hauteur de l'ouverture: 8 millimètres: 
diamètre de l'ouverture : 4 1/2 millimètres), de forme ovalaire un peu 
ventrue composée de 3 1/2 à 4 tours de spire les premiers à peine sail- 
lants au-dessus dn dernier. Le test est éralement assez fortement strié lon- 
giludinalement, et il montre en outre quelques stries spirales peu dis- 
tinctes ®. Je pense que ce Bulliuus n'est qu'une forme jeune du Bullinus 
madagascuriensis Angas. 

Entre ces deux types extrêmes, elata et brevis, existent des formes de 
passage aussi nombreuses que variées; elles font évidemment partie d'un 
même type spécifique. Quant à la sculpture, elle semble aussi offrir toutes 
les variations depuisles stries costulées du Bulhuus liratus Tristrarn jusqu'aux 
stries plus ou moins accentuées du Bullinus madagascariensis Angas. Aussi 
est-il possible — et l'étude d’un nombreux matériel permettra seule de 
résoudre cette question — que tous les Bullinus dont il vient d’être ques- 
tion appartiennent à une seule espèce polymorphe. 


j Environs de Tananarive [D" J. LeceNDRE, 1919]; = Ekongo, au sud- 
est de Madagascar [ Waters}; = Betsiloe (J. M. Hicpesraxpr, W. Deans 
Cowan]. 


® Suiru (E. A.), loc. supra cit., 1882, p. 386, pl. XMI, fig. 16-17 [Physa 
obtusispira |. 

©) Les stries spirales sont assez fréquentes chez les Bullinus de lile de Mada- 
gascar. On peut les retrouver, plus ou moins atténuées, chez la plupart des 
espèces dont il est question dans cette note. | 


